
420 REVUE DU TIERS-ORDRE ET DE LA TERRE SAINTE

et dans les casernes, mais dans les prisons où les fidèles étaient 
enfermés pour la foi. Cependant, le sacrifice étant de sa na­
ture le plus grand culte que l’on puisse rendre à Dieu, il 
était de la sagesse et de la piété de l’Eglise notre Mère 
de ne pas laisser aux prêtres la liberté de l’offrir en tout lieu, 
mais de choisir et destiner certains endroits où les fidèles s’as­
semblaient pour offrir en commun ce redoutable Sacrifice et 
y participer. Au livre divin des actes des apôtres, saint 
Luc nous dit que les premiers chrétiens allaient tous les jours 
au Temple (de Jérusalem) et y persévéraient en prières : et 
rompant le Pain (la Sainte Eucharistie) dans les maisons, 
ils prenaient leur nourriture avec joie et simplicité de cœur, 
en louant Dieu (act. n. 46)” Ces maisons étaient choisies exprès 
tant pour la messe que pour les festins de charité (agapes). 
Nous voyons saint Paul écrivant aux Corinthiens (i Cor. xi. 18) 
distinguer clairement le lieu où s’assemblaient les fidèles 
de leurs maisons privées, et appeler ce lieu église : “ est-
ce que vous n’avez pas des maisons pour manger T que 
celui qui a faim mange dans sa maison ; que les femmes se 
taisent dans les églises ; si elles ont quelque chose à dire, 
qu’elles interrogent leurs maris à la maison. (34, 35). ” Nous 
savons par la lettre 27*me que saint Jérôme écrivit à la 
vierge Eustochium fille de sainte Paule, que le Cénacle où 
Notre Seigneur avait institué l’Eucharistie et où les apôtres 
avaient reçu le Saint-Esprit, fut converti en église qu’il appelle 
“ l’église de la montagne de Sion. ” Lactance et Eusèbe nous 
parlent d’églises chrétiennes connues des païens auxIIeet IIIe 
siècles. Durant les persécutions, à Rome en particulier les 
fidèles s’assemblaient dans les catacombes (1) —sorte de carrières 
de sable — où ils avaient creusé et orné des chapelles qui furent 
l’ébauche et le modèle de nos églises. Dans la vie de saint Etienne 
I, pape, nous voyons qu’il célébrait la sainte Messe dans la Cata- 
combe de Lucine, et que surpris là par les païens et les satellites

(1) Du grec Katasous, Kumboecavité : là on enterrait les marty rs 
et les chrétiens.


